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NOTES SUR LES MODES DE CHAUSSURES.

Il est intérssnt de noter l'influence des deminatemr
parisiens pour la chaussure do ce côté-ci de l'Atlantiqueo.
A la convention de Milwaukee de l'Amciation Nationale
do@ Détaillaryts de Ohansures, la grande majorité de sty-
1oj suivaient nettemneît, la tendance frança"e.

Lai chawýeure française est bien faite, original%, soi-
gneummeent tmuvaiflée et reflèto les caractéristiques artis
tiques de la race.

Nous mie pensons pas que nos formes subisnt à
l'extrêmne, l'influence de celles des manufacturiers parien,
mais l'exemple de ceia dernières montrera plutôt don effet
dans une attention pIus t;pciale apportée aux détails, à
l'ornementation bien appropriée et aux deSsins qui s'ha-
moniseront plus étroitement aux costumes et robes que
Dune Mode dicte à dhèque changement de Wsion et en
toute occasion particulière. Pour illuetm-r. cette tendlance,
on peut souligner le fait qu'à la convention de Milwaukee,
il y avait en, montre des chaussures en modèles travaill&F
avec brodierie de soixante point% d'aiguilles au pouce Des
motifs rapportés et des incrustations décoratives en cuir
de couleurs contrastantes montrent aussi l'influence fran-
çaise, et la boudle de harnais elle-même est, san nul doute
une idée importée, car dé. le début de la dernière saigson,
des boudles de ce genre, bien que pour la plupart d'une
façon plus légère et plus petite, étaient fort en évidence
dans la chaussure 'française.

Lie kléveloppement, de ceg lignea et l'application de la
mode à la chaussure d'une façon plus étroite entraineront
la con!f&tion de chauwure plus artistiques et plus cofte-
se que de coutume et, si les Etats-Unis suivent ce mou-
veinent le Canada ne pourra faire autremnent que dI'enboi-
ter le pam, ai nos manufacturiers veulent conserver la clieu-
tèle de luxe de la chaus.'mre de femme, car la femme suivra
infa.tigablemnt la mode, dût-elle pour cela traverser la

Ifrontière.
Pour oe qui est de l'avenir imédiat, le, soulier de

.c4port à double courroie et fermé d'une boucle semble d&voir
remplacer le brogue oxford à lacets. lme courroies bouton-
nées avec talons bas se remarquent aussi beaucoup, ainsi
que les ercarpins à une ou deux frêle3 courroies. Dans le
cas de courroie unique, la courroid est 8ouvent fendue. Les
"ColonlaIs" avec grosse patte de fantaisie seront également
fort en vue selon-tonte probabilité.

Il n'est pas sans intérêt de noter que le gris so"~le
devoir étre une des couleur@ principales de la garderdbe
de la mondaine pour le printemps et on en 'Voit beaucoup
parmi ke3 nouveaux modèles des manufacturiers de chus-
sures. Le bleus, les bruns et les tans seront aussi populai-
res dans la toilette, et le marchand de chaussures aëVra
être prêt à -rencontrer ùes nuances dans la ohauoeurç fine.
Les effets de blanc et noir également "sriodent être en
grande faveur dans les nouveaux styles de chaussures par-
ticulièrercent dans le chevreau blanc et vernu.

pour ce qui est des styles d'hommes, on déclare qu'il

y a une opportunité pour l'usage de nuantc-% plus claires,
c qui donnera des chauimurce vraiment élégantes. Appa-
rem!nent, Io sentiment est que ked nuances plus claires et
kas noirs seront en faveur cette sison et les cuirs à graina
et "boardod" iront en augmentant, tandlis que la demandfe
pour le emydovan ira cn d'érroiseant, dit-on. Le comité dee
styles de la N. S. IL A. demankle queo le détaillant pouwýo
la vente dos nouveaux modèleq et d<ct nouivellee combinai-
nouna do cuire pour les chiaus;ures do ville coinin pour les
chauesurq4 de sport et qu'il coopère avec le maufacturier
pour développer le stylc individuel.

IA tedance s'&irte des bouts étroita et il y a toute
chance de voir le dléveloppenment de formes nouvelles et
d'empeigne plus courtes.

_o-

IL N'Y A PAS DE RAISON D'HESITER A
PLACER SES COMMANDES

Nous conseillons à nos àectepur de ne paa différer trop
longtemps leurs achats, ceci pour deux raisons: Il y a des
.lignes régulières et courantes qu'on peut acheter en toute
6&muiité suivant ce dont on a besoin et il ne fait pas de
doute qu'un détaillant -peut acheter très wvantageusement
en oe moment; nous sommes dans un marché acheter, et
l'acheteur peut y faire de bonnes acquisitions. En second
lieu, nous craignons que le commerce de détail ne commette
l'earrer de se porter à l'extrémité contraire de ce qu'il fit
au début de 1920. fl y a beaucoup de conmnerçants qui
veulent attendre jusqu"au dernier moment s'attendant à des
prix plus ba et qui s'apercevront &lmr que le marché a
changé. Une 'précipitation s'ensuiv'ra, u:n grand nombre de
marchands se précipiteront ensemble sur le marché et les
,prix rebondiront.

Nous ne prévoyons pas d'augmentation marquée et
permanent, -mais il parait probable qu'il y aura iréacton à
la suite des conditions des six ou huit derniers mois. Il est

-vrai qu'il y a nombre d'acheteurs clairvoyants et expérimnen-
tés qui prévoient un léger recul des prix entre Pâques et
septembre. Cela se "put c'est même probable, mais nous
pouvons en même toemps renverser cette probabilité si la ré-
duction actuelle de la production se prolonge longtemps.

~poux ce qua est des nouvweautés, le client qui n'en a
pau fait déjà ses provisions a peu. de chance de se les procu-
Ter pendant que ce sont encore des nouveautés. Il y a bien
des marchands qui font ïIeur principal chiffre d'atfaireS sur

des idgnes cou rantes mais qui ne négligent pas lea nouvelles
chaussures de fantaisie qui font l'objet d'une demande
active pendant la saisoni de Pâquea
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